lundi 19 mars 2007 - Dijon

HIER, A LA PAROISSE SAINTE-BERNADETTE DE DIJON
Centenaire du scoutisme : La joie des jeunes Côte-d'Oriens
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	L'archevêque de Dijon a présidé la cérémonie eucharistique célébrée pour le centenaire du scoutisme (photos Arnaud Finistre)
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	Filles et garçons de 8 à 25 ans, les jeunes scouts sont venus partager leurs convictions
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L'église Sainte-Bernadette de Dijon a bruissé hier de la joie de 800 jeunes de tous âges, scouts des trois mouvements catholiques du département, venus fêter le centenaire de leur institution.

L e scoutisme a cent ans. En 1907, se déroulait le premier camp du genre, camp « expérimental » sous la houlette d'un Robert Baden-Powell dont la réputation aujourd'hui, n'est plus à faire. Le militaire britannique, qui avait constaté que ses observations sur l'art des éclaireurs (approche et exploration) avaient du succès auprès des adolescents, décidait cette année-là de les adapter à la jeunesse dans une optique éducative. « A la fin de ma carrière, je me mis à l'œuvre pour transformer ce qui était un art d'apprendre aux hommes à faire la guerre, en un art d'apprendre aux jeunes à faire la paix ». 
Cent ans après, les scouts sont 28 millions de toute confession et de toute culture. Dans une année qui sera marquée par des manifestations festives de toutes sortes au sein des différents mouvements, les trois mouvements de scoutisme catholique de Côte-d'Or se sont réunis hier pour célébrer à l'unisson cet anniversaire. 
La pédagogie qui conduit au Christ
Scouts et guides de France, Scouts et guides d'Europe, Scouts unitaires de France, de toutes les catégories d'âge (huit à 25 ans) : ils étaient plus de 800 à assister en l'église Sainte-Bernadette à Dijon à la grande messe qu'a présidée l'archevêque de Dijon Mgr Minnerath, au côté de prêtres et de diacres venus nombreux montrer leur attachement au scoutisme.
Ce furent près de 2 heures d'effervescence et de joie tambourinante, ponctuées de chants vigoureux, d'applaudissements et d'interventions symboliques des jeunes, très impliqués dans l'animation de la cérémonie. Ainsi apportèrent-ils en procession la chaîne de leurs foulards, tressée de tous les mouvements et de tous les âges, pour l'unir à la Croix devant le portrait de Baden-Powell ; ainsi mimèrent-ils l'Evangile du jour avant d'en détailler à l'archevêque leur interprétation et, lors de l'Offertoire, vinrent-ils sac au dos déposer devant l'autel les symboles de « leur marche vers les autres, vers la nature et vers Dieu ».
Mgr Minnerath de son côté, déployant le sens de la parabole du fils prodigue, Evangile du jour, a souligné les talents de « pédagogue » de Jésus : « Il nous fait comprendre comment Dieu nous traite, nous les pêcheurs, c'est-à-dire avec amour et miséricorde ; mais à condition qu'il y ait de notre côté un déclic, ce mouvement de conversion, de retour vers le Père ». Et d'évoquer l'autre grand pédagogue, Baden-Powell : « Il avait compris qu'on pouvait faire confiance aux jeunes, et a traduit cette intuition formidable dans votre institution, le scoutisme. Alors laissez-le vous conduire, toujours, vers la pédagogie du Christ ; celle dans laquelle il nous faut rentrer pour approcher le mystère de Dieu ».
Joséphine BATAILLE
